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Avant
propos

Le  présent  rapport  s ' inscr i t  dans  les  su i tes  du
pro jet  de  “ Lut te  contre  la  pauvreté  et  pour
l ’ inc lus ion  soc ia le ”  mis  en  p lace  par  la  Loter ie
nat iona le  pour  lequel  la  Fédérat ion  des  Régies
des  Quart ie rs  a  été  sé lect ionné comme 123
aut res  pro jets .  

Un appel  à  pro jet  ayant  condui t  à  la  mise  en
place  de  d iverses  act ions  en  l ien  avec  d iverses
pr ior i tés  dans  lesquel les  s ’ inscr i vent  les  fo rces
v ives  du  secteur  des  Régies  des  Quart ie rs .  
Cec i  ayant  condui t  la  mise  en  p lace  d ’act i v i tés
sport i ves ,  cu l ture l les  à  dest inat ion  des  publ ics
bénéf ic ia i res  les  p lus  précar i sés ,  mais  auss i  pour
la  mise  en  p lace  d ’a te l ie rs  de  sout ien  à  la
gest ion  f inanc ière  des  ménages  accompagnés
dans  nos  s t ructures .  Enf in ,  pour  une  par t ie  de
nos  act ions  ont  condui t  à  inscr i re  que lques
acquis i t ions  de  matér ie l  v i sant  à  accro î t re  la
prat ique  du sport  dans  nos  s t ructures .

Ce  pro jet  s ’ inscr i t  dans  not re  souhai t  d ’ in i t ie r  la
mise  en  p lace  d ’act i v i tés  pos i t i ves  à  dest inat ion
des  publ ics  que  nous  accompagnons .  L ’ idée
étant  de  compléter  les  d i f fé rentes  act ions  de
sout ien ,  de  fo rmat ion  et  d ’engagement  en
faveur  des  publ ics  par  des  pro jets  qu i
permettent  auss i  aux  habi tants  de  pro f i te r  d ’un
moment  d ’évas ion  ou  d ’une  act i v i té  phys ique .

Un pro jet  fédérateur  pour  not re  secteur  en
première  l igne  et  souvent  tourné  vers  les
réso lut ions  des  p la ies  du  quot id ien .
Avec  un at t ra i t  spéc i f ique  à  la  mise  en  p lace
d ’act i v i tés  générat r ices  de  sour i res ,
d ’ inter rogat ion  et  de  remise  en  quest ion .
Car  v i v re  c ’es t  auss i  prendre  le  temps  de
prof i te r  e t  que  dans  ce  que  nous  proposons
comme modèle  de  soc iété ,  c ’es t  auss i  d ’ y
accorder  un  instant  pour  v i v re .

Le  secteur  des  Régies  des  Quart ie rs  de  Wal lon ie .  
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Les  s t ructures  par t ic ipantes  au  présent
pro jet  se  sont  invest ies  dans  un
engagement  s imple ,  mais  e f f icace .  
En  e f fet ,  s imple  parce  que  malgré  le
somme a l loué  et  l ’ importance  d ’un  te l
montant ,  ce  dern ier  n ’en  res te  pas
moins  qu ’un  inc i tant  dans  les
programmes mis  en  p lace  par  nos
st ructures  sur  le  te r ra in  et  en  faveur  de
diza ines  de  mi l l ie r s  de  personnes
chaque année .  
E f f icace ,  car  not re  idée  a  été  tout  de
su i te  de  fa i re  ressor t i r  le  p lus  de  pro jets
poss ib les  d ’un  programme comme
celu i -c i  e t  d ’accorder ,  dans  la  mesure
des  l ignes  budgéta i res ,  une  importance
aux  démarches  émancipat r ices .  

Le  pro jet  a  donc  condui t ,  dès  le  départ
de  la  ré f lex ion ,  à  la  const i tut ion  d ’un
groupe représentant  un  ensemble  de
st ructures  par t ic ipantes  pour  d iverses
étapes  du pro jet .  

En  premier  l ieu  v ia  un  pro jet  dest iné  à
favor i ser  la  mise  en  p lace  d ’act i v i tés
cu l ture l les  et  spor t i ves  ou  à
l ’acquis i t ion  de  matér ie l  permettant  la
mise  en  p lace  d ’act i v i tés  spor t i ves .
En  second l ieu ,  v ia  la  mise  en  p lace
d ’ate l ie rs  e t  d ’act i v i tés  v i sant  à
accro i t re  la  sens ib i l i sat ion  et  la
prévent ion  des  r i sques  pour  les  publ ics
en  l ien  avec  les  quest ions  de  gest ion
budgéta i re ,  d ’endettement  et  aux
di f fé rents  r i sques  l iés  à  la
consommat ion .

Ces  d i f fé rentes  act i v i tés  ont  promu
l ’émergence  d ’engagements  et  de
pro jets  locaux  sous  le  couver t  d ’une
l igne  commune et  d ’une
communicat ion  commune à  l ’ ensemble
des  5 1  serv ices  Régies  des  Quart ie rs
invest i s  dans  le  pro jet .
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L ’engagement  de  ces  s t ructures  ayant
condui t  à  l ’ a t t r ibut ion  de  budget
dest inés  à  la  fo i s  aux  act i v i tés
cu l ture l les  et  spor t i ves  et  à  la  mise  en
place  d ’un  par tenar ia t  e f f icace  et  que
nous  espérons  s ’ inscr i re  sur  le  long
terme avec  l ’Observato i re  du  Crédi t  e t
de  l ’Endettement .  

A jouter  à  ce la ,  nous  avons ,  pour
garant i r  de  se  donner  tous  les  moyens
poss ib les ,  mis  en  p lace  des  act i v i tés  en
para l lè le  à  not re  évènement
anniversa i re .  
Ce  souhai t  ayant  eu  pour  ob ject i f
d ’accorder  une  importance  par t icu l iè re
à  l ’ émergence  d ’act ions  favor i sant  les
prescr i t s  défendus  dans  le  présent
pro jet .  
Qu ’ i l  pu isse  s ’ag i r  d ’act i v i tés
cu l ture l les  ou  sport i ves  comme
d’ate l ie rs  pr i v i lég iant  l ’ émergence  de
processus  de  sens ib i l i sat ion  sur  des
quest ions  économiques .  L ’ importance
est  d ’assurer  la  mise  en  p lace  de
moyens  et  d ’act ions  pouvant  s ’ inscr i re
sur  le  long terme .

Enf in ,  pro f i te r  de  not re  évènement

anniversa i re  pour  accro î t re  encore  p lus
les  résu l tats  nous  sembla i t  s ’ inscr i re
p le inement  dans  les  ob ject i f s .
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C e  q u i  a  é t é  m i s  e n  p l a c e . . .

La mise  en place d ’une journée culture l le ,  sport ive  et  de découvertes  :  En
perspect ive  à  la  mise  en  p lace  de  not re  évènement  anniversa i re ,  nous  avons
voulu  intégrer  la  quest ion  de  l ’ accès  à  la  cu l ture  et  de  la  quest ion  du sport
dans  not re  pro jet  du  20 novembre  2023 .  Cec i  ayant  condui t  à  la  par t ic ipat ion ,
d ’une  seu le  t ra i te ,  de  centa ines  de  personnes  à  ces  act i v i tés .  
La mise  en place d ’act iv i tés  culture l les  et  sport ives  :  Chaque s t ructure
part ic ipante  a  pu  cho is i r  dans  l ’une  des  t ro i s  propos i t ions  une  act ion  pour
laquel le  un  cadre  budgéta i re  lu i  ava i t  é té  a l loué .  I l  s ’ ag i ssa i t  notamment  de  la
poss ib i l i té  de  mett re  en  p lace  des  act i v i tés  cu l ture l les ,  spor t i ves  et /ou  lud iques
ou d ’acquér i r  du  matér ie l  en  vue  de  favor i ser  la  mise  en  p lace  s t ructure l le
d ’act i v i tés  spor t i ves .
La mise  en place d ’ate l iers  de sensib i l i sat ion aux quest ions  budgétaires  :
En  par tenar ia t  avec  l ’Observato i re  du  Crédi t  e t  de  l ’Endettement ,  nous  avons
souhai té  in i t ie r  la  mise  en  p lace  d ’a te l ie rs  de  sens ib i l i sat ion  au  se in  de  toutes
les  s t ructures  par t ic ipantes  au  pro f i t  de  nos  publ ics  et  des  habi tants  des
quart ie rs .

L ’ idée  étant  de  poursu iv re  l ’ inscr ipt ion  de  ces  prescr i t s  dans  les  act ions  du  secteur
des  Régies  des  Quart ie rs  e t  dans  la  pérennisat ion  de  ces  pro jets .



Habitants adultes
44.2%

Stagiaires en formation
31.7%

Habitants enfants
24.1%

Comme évoqué précédemment ,
l ' engagement  des  s t ructures
par t ic ipantes  s 'es t  e f fectué  au  t ravers
de  d i f fé rents  pro jets  auxquels  pouva ient
s ’ inscr i re  chaque s t ructure .  La  présente
part ie  aura  pour  ob ject i f  de  présenter
de  façon succ incte  les  d i f fé rents
résu l tats  qu i  ont  été  t i rés  de  la  mise  en
place  de  chacun de  ces  pro jets .  

Même s i  des  ch i f f res  “a r rêtés ”  se
t rouvent  repr i s  dans  la  présente  par t ie .
Ces  dern iers  ne  sont  en  réa l i té  que  les
ch i f f res  d ’une  éva luat ion  à  ins tant  t
pu isque nous  avons  const ru i t  les
présents  engagements  dans  des
prescr i t s  leur  permettant  de  se
poursu iv re  et  de  se  pérenniser  dans  le
temps .

L ’ in térêt  de  nos  s t ructures  étant  de
nous  inscr i re  dans  des  démarches  qu i
favor i sent  l ’ é tab l i s sement  de
partenar ia ts  sur  le  long terme .  Mais
auss i ,  de  t rouver  et  d ’o rganiser  les
démarches  qu i  ent ra înent  le
déve loppement  d ’ invest i s sements
s t ructure l s  pour  des  usages  qu i
s ’ inscr i vent  sur  le  long terme .

P a r t i e  2 .  d e s  a c t i v i t é s ,  d e  l ’ é v a s i o n
e t  d e s  d é c o u v e r t e s .

Les  act i v i tés  mises  en  p lace  au  t ravers
de  ce  pro jet  ont  permis  à  près  de  855
personnes  de  bénéf ic ie r  d ’en  bénéf ic ie r .  
Ces  personnes  i s sues  en  grande par t ie
des  quart ie rs  d ’habi tat ions  soc ia les
comprennent  3  catégor ies  de  personnes ;

Les  stagia i res  en format ion :  I l s
représentent  3 1 , 7% des  bénéf ic ia i res .
Les  habitants  adultes  :  I l s
représentent  la  p lus  importante
catégor ie  des  publ ics  avec  44 ,2% des
bénéf ic ia i res  par t ic ipants .
Les  habitants  (enfants)  :  I l s
représentent  24 , 1% des  bénéf ic ia i res .
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Ce sont  près  de  38  act i v i tés  qu i  ont  été
mises  en  p lace  ent re  le  mois  de  ju in
2023  et  le  mois  de  novembre  2023  avec
des  act i v i tés  de  moins  grande ampleur
ayant  accue i l l i  ent re  9  et  près  de  163
part ic ipants .  

Ces  act i v i tés  auss i  d iverses  que  var iées
se  sont  t radui tes  par  la  mise  en  p lace
de v i s i tes  tour i s t iques  dans  les  v i l les
dans  lesquel les  se  s i tuent  nos
st ructures  ou  en  dehors  de  leurs
champs habi tue ls ,  mais  auss i  par  la
mise  en  p lace  d ’act i v i tés  spor t i ves  avec
des  déf i s  spor t i f s ,  des  parcours
d ’accrobranches ,  e tc .  
Le  souhai t  ayant  été  de  répondre ,  dans
l ’o rganisat ion ,  à  un  souhai t  par tagé  par
les  habi tants  bénéf ic ia i res  et  d ’o f f re ,  le
temps  d ’une  mat inée ,  d ’un  après -mid i
ou  d ’une  journée ,  l ’occas ion  de  sor t i r
de  son  quot id ien  et  de  v i v re  aut re
chose ,  que lque chose  de  pos i t i f .  

Comme évoqué ,  le  présent  pro jet
s ’ inscr i t  éga lement  dans  une
perspect ive  qu i  v i se  à  accro î t re  la
poss ib i l i té  d ’o rganiser  e t  de  répéter ,
en  par t ie  du  moins ,  les  act i v i tés  ou
expér iences  qu i  peuvent  l ’ ê t re .  
Dans  le  cas  préc i s  de  ce  vo let ,  ce la  se
ret rouve  notamment  auprès  des
st ructures  qu i  ont  fa i t  le  cho ix
d ’acquér i r  du  matér ie l  spor t i f  pour
l ’exerc ice  de  ce  type  d ’act i v i tés  en
interne  aux  act i v i tés  qu i  sont  mises  en
place  dans  les  s t ructures  par t ic ipantes .  
Ce  matér ie l ,  en  tant  qu ’ invest i s sement ,
a  pour  ob ject i f  de  permett re
d ’accro î t re  le  champ d ’act ion  des
st ructures  et  de  favor i ser  la
pérennisat ion  de  ce  type  d ’act i v i tés .  
Même s i  les  moyens  a l loués  ont  b ien
souvent  f re iné  l ’ achat  de  s t ructures
mass ives ,  e l les  n ’en  res tent  pas  moins
des  nouve l les  occas ions  pour  les
s t ructures .  

L ’ invest i s sement  que  représentent  ses
achats  s ’ inscr i t  auss i  dans  le  souha i t
d ’une  forme de  pro longat ion  ou
pérennisat ion  par  la  su i te .

Une couver ture  f inanc ière  p lus
importante  aura i t  permis  de  sat i s fa i re
à  un  souhai t  fo r tement  présent  dans
notre  secteur ,  mais  dont  l ’ engagement
ne  pour ra i t  se  fa i re  qu ’au  t ravers  d ’une
somme plus  importante .
Le  p lus  important  étant ,  malgré  tout
d ’avo i r  pu  in i t ie r  la  mise  en  p lace
d ’act i v i tés  favor i sant  les  publ ics ,  les
expér iences  que  ces  dern iers  ont
vécues  et  le  p la i s i r  qu i  en  a  été  t i ré .  

Les  av i s  recue i l l i s  auprès  des
part ic ipants  a t tes tant  d ’un  intérêt
important  sur  les  act i v i tés  mises  en
place  :  

“ L e s  s t a g i a i r e s  o n t  f o r t  a p p r é c i é
l ’ a c t i v i t é  m i s e  e n  p l a c e ,  e l l e  a
p e r m i s  l e  d é p a s s e m e n t  d e  s o i  e t  a
p r o m u  l a  s o l i d a r i t é  e n t r e  l e s
p a r t i c i p a n t s .  C e  q u i  i n f l u e n c e
p o s i t i v e m e n t  l e  d é r o u l e m e n t  d e s
a c t i v i t é s  c o m m u n e s  f u t u r e s . ”
“ L e s  p a r t i c i p a n t s  é t a i e n t  t r è s
h e u r e u x  e t  s a t i s f a i t s .  C e r t a i n s  d e s
h a b i t a n t s  p a r t i c i p a n t s  n ’ é t a i e n t
j a m a i s  s o r t i s  d e  l e u r  c o m m u n e . ”
“ L ’ a c h a t  d u  m a t é r i e l  a  p e r m i s  d é j à
d e  m e t t r e  e n  p l a c e  d e s  a c t i v i t é s
s p o r t i v e s  e n  e x t é r i e u r  e t  d ’ o c c u p e r
l e s  s t a g i a i r e s  e n  d e h o r s  d e s
p r o g r a m m e s  d e  f o r m a t i o n .  O n
e n v i s a g e ,  p o u r  l a  s u i t e ,  d e  m e t t r e
e n  p l a c e  d e s  a c t i v i t é s  a v e c  l e s
h a b i t a n t s  é g a l e m e n t . ”

Nous  espérons  donc  accro î t re  encore
sens ib lement  le  nombre  de
bénéf ic ia i res  grâce  à  ces  acquis i t ions  à
l ’ aven i r .
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L ’o rganisat ion  d ’a te l ie rs  à  dest inat ion
de nos  publ ics  sur  les  act ions  de
prévent ion  et  de  lut te  contre  le
surendettement  ont  été  complétés ,
t rès  rap idement .  En  e f fet ,  les  beso ins
ident i f iés  auprès  des  bénéf ic ia i res  que
sont  les  habi tants  des  quart ie rs  dans
lesquels  nous  sommes invest i s ,  ont
condui t  à  se  tourner  éga lement  sur  des
act ions  en  phase  avec  leurs  réa l i tés  :  

Thématique du budget  et  des
économies  :  Dans  un  contexte
complexe ,  la  quest ion  du budget
des  ménages  et  de  l ’ aven i r  a  t rès
v i te  été  posée  sur  la  tab le .  C ’es t
donc  dans  cet te  perspect ive  que
nous  nous  sommes de  p lus  tourner
vers  la  mise  en  p lace  d ’act i v i tés  en
l ien  avec  le  budget  et  les  économies
que peuvent  réa l i se r  les  ménages .
Les  p ièges  à  la  consommation  :  Au
t ravers  d ’an imat ions ,  nous  avons
éga lement  voulu  accro î t re  le  regard
cr i t ique  que portent  les  publ ics  sur
les  p ièges  auxquels  ces  dern iers
sont  conf rontés  au  quot id ien .  

Le  par tenar ia t  que  nous  avons  cho is i
d ’ ins t i tuer  dans  ce  pro jet  s ’ inscr i t  dans
notre  souhai t  de  t rava i l le r
f ronta lement  l ’ ensemble  de  ces
thémat iques .  
L ’Observato i re  du  créd i t  e t  de
l ’endettement  s ’es t  pos i t ionnée
comme un par tena i re  c lé  dans  la  mise
en p lace  de  ces  act ions .  Le  tout  en
favor i sant  le  déve loppement  de  format
et  d ’angles  de  t ra i tements  adaptés  aux
divers  publ ics  auxquels  s ’adressent  les
Régies  des  Quart ie rs  en  Wal lon ie .
Pour  rappel ,  les  Régies  adressent
chaque année leurs  act ions  à  p lus  de
1 .000 s tag ia i res  en  format ion  et  à  p lus
de  85 .000 habi tants  dans  les  quar t ie rs .
Des  ch i f f res  qu i  témoignent  de
l ’ in térêt  que  nous  témoigne le  publ ic ,
mais  auss i  du  beso in  év ident  que  nous
avons  à  nous  entourer  de  s t ructures  à
même de  pouvo i r  o rganiser ,  encadrer
et  t rava i l le r  les  thémat iques  en
profondeur  et  de  façon adaptée .

L a  m i s e  e n  p l a c e  d ’ a t e l i e r s  d e
s e n s i b i l i s a t i o n  e t  d e  p r e v e n t i o n  d e s  p u b l i c s .

Aujourd ’hu i ,  l a  mise  en  p lace  du
présent  pro jet  a  permis  l ’ émergence  de
ce  par tenar ia t  e t  d ’o rganiser ,  dès  2023 ,
la  tenue de  p lus  de  40 ate l iers
rassemblant  au  maximum 16
personnes et  d ’une  durée de 4h
maximum.  Ce nombre  ne  fa i t  que
s ’accro î t re  depuis  pu isque p lus  de  20
ate l ie rs  é ta ient  d ’o res  et  dé jà  p lan i f ié
pour  2024  à  l ’ ins tant  où  s ’écr i vent  ces
mots .  

Le  souhai t ,  à  te rme ,  es t  de  favor i ser  le
recours  à  ce  par tenar ia t  qu i  es t  donc
aujourd ’hu i  devenu sector ie l .
Permett re  donc  à  p lus ieurs  centa ines
de  personnes ,  chaque année ,  de  t rouver
dans  la  mise  en  p lace  de  ces  ate l ie rs ,
les  moyens  de  lut ter  cont re
l ’endettement  et  le  surendettement  et
de  souten i r  l ’ émergence  d ’une  cr i t ique
à  l ’ égard  de  la  soc iété  de
consommat ion  dans  laquel le  nous
évo luons .
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Comment  lut ter  cont re  la  précar i té  sans
pouvo i r  en  c r i t iquer  les  contours ,  en
jauger  les  impacts  et  sans  favor i ser
l ’ émergence  d ’une  communicat ion
pos i t i ve  sur  les  modèles  mis  en  p lace
af in  d ’en  érad iquer  l ’ ex i s tence  ?  
I l  es t ,  se lon-nous ,  pr imord ia l  de  garant i r   
l a  mise  en  p lace  d ’act ions  qu i
promeuvent  la  lut te  contre  cet te
précar i té .  Le  secteur  des  Régies  des
Quart ie rs  œuvre  depuis  ses  débuts ,  en
1993 ,  à  l ’ émergence  d ’act ions  au  se in
des  quart ie rs  d ’habi tat ions  soc ia les .
Nous  avons  donc  cho is i  éga lement  de
favor i ser  l ’ image pos i t i ve  de  nos
stag ia i res  actue l lement  en  format ion  et
de  nos  équipes  dans  une  journée  un ique
rempl ie  de  d iverses  act ions .  En  e f fet ,
nous  avons  souhai té  que  not re  journée
anniversa i re  ( Le  secteur  ayant  fê té  ses
30 ans  en  2023)  pu isse  êt re  une
occas ion  un ique en  faveur  de  nos
bénéf ic ia i res .  C ’es t  dans  ce  contexte
que nous  avons  notamment  mis  en
place  une  sér ie  d ’act ions  et
d ’engagements  pour  prôner
l ’émergence  d ’une  v i s ion  commune :  

La mise  en place d ’une journée de
vis i te  du s i te  du bois  du Cazier  :
Durant  une  journée  toute  ent iè re ,
nous  avons  permis  à  plus  de 200
personnes  v i s i te r  le  s i te  du  bo is  du
Caz ier  e t  l ’ ensemble  de  son  domaine
his tor ique .  
La mise  en place d ’ate l iers  et
d ’act iv i tés  de découvertes ,
ludiques  et  en phase avec les
quest ions  de société  ;  En  para l lè le ,
nous  avons  permis  à  p lus  de 250
personnes  de  découvr i r  comment  on
peut  t ra i te r  des  quest ions
économiques ,  soc ia les ,  éco log iques
et  so l ida i res  dans  le  cadre  de  s tand
et  d ’a te l ie r  de  présentat ion .
La mise  en place d ’act iv i tés  de
randonnées/marches  découvertes  :
Ce  sont  plus  d ’une centaine de
personnes qui  ont  découver t ,  au
t ravers  de  c i rcu i t s  de  marche ,  les
méandres  des  te r r i l s  avo i s inants  le
s i te  du  Bo is  du  Caz ier .   
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Au t ravers  de  ces  d i f fé rents  pro jets  mis
en  p lace ,  c ’es t  éga lement  le  fa i t  de
favor i ser  le  déve loppement  d ’une
image pos i t i ve  des  publ ics
accompagnés  et  des  démarches
entrepr i ses  pour  le  fa i re  par  le  secteur
qui  a  été  prôné .  La  mise  en  p lace
d ’act i v i tés  dest inées  d i rectement  pour
eux  en  est  un  exemple  à  par t  ent iè re .
Un ga in  qu i  s ’accompagne ,
nature l lement ,  de  tout  un  ensemble
d ’act ions  qu i ,  au jourd ’hu i  tendront  à  se
poursu iv re  a f in  de  pérenniser  ces
résu l tats  dans  le  temps .  
L ’ image pos i t i ve ,  c 'es t  auss i  ce l le  de
nos  fo rces  v i ves  act i ves  chaque jour
auprès  des  habi tants  les  p lus
précar i sés .  C ’es t ,  auss i  ce l le  des  fo rces
v ives  et  par tena i res  qu i  g rav i tent
autour  de  nos  s t ructures  et  qu i  font
v iv re  le  modèle  des  Régies  des
Quart ie rs .  Le  tout  en  faveur  des
habi tants  et  de  la  démarche de
redynamisat ion  et  d ’accompagnement
des  habi tants  dans  les  quar t ie rs
d ’habi tat ions  soc ia les .



P a r t i e  3 .  E t  l a  s u i t e  ?

L 'engagement  des  Régies  des  Quart ie rs  dans  le  cadre  du présent  pro jet
s 'es t  éga lement  inscr i t  dans  une  perspect ive  qu i  v i sa i t  à  accro î t re  les
engagements  en  faveur  des  habi tants .  
En  e f fet ,  nous  souhai t ions  y  déve lopper  des  act i v i tés ,  d ’accro î t re  nos
acquis i t ions  s t ructure l les  en  vue  de  favor i ser  le  déve loppement  ou
d ’ in i t ie r  la  mise  en  p lace  de  moments  par t icu l ie rs .  
Les  constats  sont  pourtant  t rès  v i te  remontés  à  la  sur face  et  ces
moments  par t icu l ie rs  ont  condui t  à  ident i f ie r  cer ta ines  réa l i tés .

En  vo ic i  donc  quelques-unes  :
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RÉFLEXION N°1  -  POURSUIVRE LA RÉACTIVATION DES QUARTIERS

Notre  secteur  es t  invest i  depuis  ses  débuts  dans  la  mise  en  p lace
d ’act ions  en  faveur  des  habi tants  et  des  quart ie rs  dans  lesquels  ces
dern iers  rés ident .  Ces  act ions  ont  pour  ob ject i f ,  au-de là  de  la
réact i vat ion  des  habi tants ,  de  favor i ser  l ’ émergence  d ’une  dynamique
de quart ie rs  e t  du  déve loppement  des  engagements  de  la  populat ion .

Une évo lut ion  des  habi tudes  es t  constatée  depuis  de  nombreuses
années ,  avec  des  publ ics  de  p lus  en  p lus  renfermés  sur  eux-mêmes ,
des  habi tudes  de  consommat ion  qui  ont  évo luées  ou  des  d i f f i cu l tés
d iverses  qu i  sont  rencontrées  lo rsqu ’on  ent reprend la  mise  en  p lace  de
pro jets  d ’act i vat ion .  A jouter  à  ce la ,  la  quest ion  des  moyens  d i sponib les
s ’ intègre ,  t rès  rap idement ,  dans  les  démarches  tant  ces  dern iers  sont
rest re ints  e t  tant  nous  res tons  t r ibuta i res  d ’engagements  ponctue ls .

Or ,  nous  le  constatons  t rès  a i sément ,  la  mise  en  p lace  d ’act i v i té  p lus
lud ique ,  p lus  ouver tes  sur  le  déve loppement  d ’expér iences  pos i t i ves
(act i v i tés ,  sor t ies ,  e tc . )  permet ,  par  la  su i te ,  d ’engager  des  démarches
plus  fo rmel les  en  termes  notamment  d ’act i vat ion  des  habi tants .  
En  e f fet ,  l a  présence  dans  nos  programmes d ’act ions  de  d iverses
act i v i tés  dont  s ingul iè rement  des  expér iences  sport i ves  ou  des
act iv i tés  cu l ture l les  par t ic ipent  donc  pos i t i vement  à  ces  fo rmes
d ’engagements  et  rendent  des  e f fets  qu i  font  boule  de  ne ige .  

Ce  constat  s ’oppose  au jourd ’hu i  aux  d i f f i cu l tés  d ’accès  que  nous
rencontrons  de  p lus  en  p lus  dans  nos  publ ics  et  aux  moyens
disponib les  que  nous  avons  à  a l louer  à  ces  pro jets .
L ’engagement  découlant  du  présent  appel  a  donc  été  une  occas ion  à
ne  pas  manquer  lo rsqu ’ i l  s ’ ag i t  de  poursu iv re  le  déve loppement  de
cette  dynamique dans  nos  quart ie rs  e t  de  favor i ser  les  publ ics  les  p lus
précar i sés .

Nous  prônons  donc  le  déve loppement  de  ce  type  d ’engagement  et
espérons ,  t rès  s incèrement ,  que  la  dynamique qui  y  es t  l iée  pu isse  se
poursu iv re  au  t ravers  d ’engagements .  
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RÉFLEXION N°3  -  UNE ATTENTION PARTICULIÈRE SUR LA GESTION
FINANCIÈRE ET L ’ENDETTEMENT DES PUBLICS

Nous  le  constatons  tou jours  p lus ,  la  quest ion  économique est  une
quest ion  qu ’ i l  faut  t ra i te r  au  p lus  tôt  dans  les  d i f f i cu l tés  éventue l les
auxquel les  r i squent  d ’êt re  conf rontés  les  habi tants .  
Cet te  pr io r i sat ion  do i t  passer  par  le  sout ien  aux  s t ructures  capables  de
s ’a t taquer  à  cet te  thémat ique  et  par  le  sout ien  aux  s t ructures  capables
d ’appuyer  l ’ émanat ion  de  ce  genre  de  ré f lex ion  dans  les  quar t ie rs
d i rectement  au  contact  des  publ ics .  
Not re  souhai t  es t  d ’apporter  les  bases  ut i les  à  la  mise  en  p lace  de  ce
type  de  pro jet  en  prenant  en  charge  les  coûts  éventue ls  qu i
cor respondent  à  la  mise  en  p lace  d ’a te l ie rs  au  pro f i t  des  habi tants .  
L ’expér ience  mise  en  p lace  dans  le  cadre  du pro jet  n ’a  fa i t  que
renforcé  l ’ enthous iasme que nous  avons  à  const ru i re  des  parcours
favor i sant  la  responsabi l i sat ion  des  habi tants  et  l ’ engagement  de  ces
dern iers  dans  l ’obtent ion  d ’ob ject i f s  économiques  sa ins .  

Nous  prônons  donc  que des  moyens  pu issent  êt re  invest i s  pour  rédui re
les  r i sques  de  mauva ises  gest ions  f inanc ières ,  mais  auss i  ceux  en  l ien
avec  l ’ endettement  et  le  surendettement  des  habi tants .

RÉFLEXION N°2  -  FAVORISER L ’ÉMERGENCE D’UNE
REDYNAMISATION POSITIVE ET RESPECTUEUSE 
 
Nous  le  constatons ,  l ’ accès  à  la  cu l ture  et  à  la  mise  en  p lace  d ’act i v i tés
sport i ves  a  un  coût  cer ta in .  I l  es t  pr imord ia l  de  s ’engager  dans  des
démarches  qu i  v i sent  à  accro î t re  l ’ accès  à  ces  act i v i tés  b ien  que des
mécanismes  ex i s tent  et  ve i l lent  à  accro î t re  ces  dern iers .
I l  es t  assez  régul ie r  dans  nos  s t ructures  d ’ê t re  conf ronté  à  des
habi tants  qu i  n ’ont  jamais  connu de  vér i tab les  act i v i tés  lud iques  en
dehors  de  moments  de  conv iv ia l i tés  ent re  vo i s ins .  Le  constat  auprès  de
ces  publ ics  paupér i sés  par  une  absence  d ’act i v i tés  cu l ture l les  et
éventue l lement  sport i ves  se  t radui t  par  des  d i f f i cu l tés  d iverses  et
for tement  ancrées  dans  le  quot id ien .  

En  p lus  d ’ê t re  favorable  à  l ’ économie  et  à  l ’ innovat ion ,  la  cu l ture  joue
un rô le  essent ie l  en  termes  de  lut te  contre  la  pauvreté ,  cont re
l ’exc lus ion  soc ia le .  Un pro jet  auquel  nous  avons  par t ic ipé  en  2022  a
démontré  éga lement  qu ’e l le  joue  un rô le  de  promot ion  de  la  santé ,  car
ces  moments  sont  souvent  les  cata lyseurs  de  d i scuss ions  et  d ’échanges
favor i sant  la  pr i se  de  consc ience  et  la  mise  en  act ion .
Le  sport  es t  quant  à  lu i  une  ressource  te l lement  pos i t i ve  et  comme un
out i l  rée l  de  lut te  contre  la  précar i sat ion  des  publ ics  en  tant  que  rée l
facteur  d ’ inser t ion  soc ia le .  Ces  prat iques  sont  des  sources  inépuisables
d ’engagement ,  d ’accompl i ssement  et  d ’épanouissement  et  par t ic ipent ,
b ien  malgré  e l les  par fo i s ,  à  des  processus  éducat i f s  intégrés .  

Nous  prônons  donc  de  façon t ransversa le  pour  un  déve loppement  de
l ’accès  à  la  cu l ture  et  au  sport  e t  par  la  mul t ip l icat ion  des  moyens  te l s
que ceux  découlant  du  présent  pro jet .  
En  e f fet ,  ces  engagements  favor i sent  de  façon t ransversa le  l ’ ensemble
des  thémat iques  sur  lesquel les  les  Régies  des  Quart ie rs  interv iennent
au se in  des  quart ie rs  e t  auprès  des  Habi tants .  Des  démarches  qu i  sont
pr imord ia les  pour  condui re  à  une  réduct ion  de  l ’ i so lement ,  de
l ’exc lus ion  ou  à  favor i ser  la  cohés ion  soc ia le  dans  les  quar t ie rs .  

R A P P O R T  “ O N  S ” P ” O R T  À  L A  R É G I E  -  L O T E R I E  N A T I O N A L E  -  F É D É R É



Habitants adultes
44.2%

Stagiaires en formation
31.7%

Habitants enfants
24.1%

Non renseigné
44%

Masculin
31.2%

Féminin
24.8%

Type de publics Nombre

O
Stagiaires en

formation
271

Habitants adultes 378

Habitants enfants 206

ANNEXES
I .  D O N N É E S  R E L A T I V E S  A U X  P U B L I C S  E T  A U X
A C T I V I T É S  D U  P R O J E T
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Genres Nombre

O Féminin 212

Masculin 267

Non renseigné 376

Activités sportives
47.4%

Activités culturelles
34.2%

Activités mixtes
18.4%

Type d’activités Nombre

O
Activités
sportives

18

Activités
culturelles

13

Activités mixtes 7



S A R A H  D U S M È G E S L A U R A
T I M O N I E R

G U I L L A U M E  S E V R A N T

En complément  aux  données  repr i ses  précédemment ,  les  act i v i tés  mises
en p lace  ont  été  éga lement  l ’occas ion  de  déve lopper  des  échanges  au
cours  desquels  nous  avons  pu ret i re r  des  v i s ions  par tagées .

Retours  t ransmis  à  p lus  de 20 repr ises   :  
Concernant  la  mise  en  p lace  des  ate l ie rs  de  sens ib i l i sat ion  avec  le
par tena i re  :  Retour  t rès  pos i t i f ,   i l s  sont  v ra iment  d i sponib les ,  à  l ’ écoute
et  répondent  sans  juger .  
Par  rapport  aux  act i v i tés  spor t i ves  et  cu l ture l les  :  I l  faudra i t  rée l lement
t rouver  le  moyen de  fa i re  ça  p lus  régul iè rement .  
Par  rapport  aux  act i v i tés  de  la  journée  :  C ’é ta i t  l ’occas ion  d ’échanger
avec  d ’aut res  personnes  dans  les  mêmes  condi t ions  et  c ’es t  t rès  pos i t i f .
En  généra l  sur  le  pro jet  par  les  s t ructures  par t ic ipantes  :  À  ré i té rer  e t  à
pérenniser  pour  les  act i v i tés  mises  en  p lace .  

Activités externes à la RQ
63.2%

Non renseigné
21.1%

Activités internes à la RQ
15.8%

Genres Nombre

O
Activités externes

à la RQ
24

Activités internes
à la RQ

6

Non renseigné 8

I .  D O N N É E S  R E L A T I V E S  A U X  H A B I T A N T S  E T
É V O L U T I O N  D E S  C H I F F R E S
I l  es t  important  de  rappeler  que  l ’ ensemble  des  présentes  données
s ’ inscr i vent  dans  un  scan à  un  temps  t  qu i  cor respond au  temps  de  c lôture
de gest ion  du pro jet  par  le  por teur  g loba l  qu ’a  été  FédéRé ASBL .  
L ’évo lut ion  des  présents  ch i f f res  en  pos i t i f s  s ’ inscr i t  dans  une  démarche
de pérennisat ion  éventue l le  des  act i v i tés  au  t ravers  de  recherches
poss ib les  de  f inancements  complémenta i res .  Ou encore  au  t ravers  d ’une
réut i l i sa t ion ,  dans  le  temps ,  des  b iens  et  ob jets  acquis  dans  le  cadre  du
présent  appel .
Les  habi tants  auxquels  s ’adressent  les  Régies  des  Quart ie rs  sont  des
habi tants  i s sus  des  Quart ie rs  d ’habi tat ions  soc ia les  conformément  à  leurs
prescr i t s  e t  inc lus ,  tant  que  ce la  se  peut ,  un  mix  ent re  d ’une  par t  des
stag ia i res  en  format ion  i s sus  des  quart ie rs  e t  d ’aut res  par ts  des  habi tants
dés i reux  de  réact i ver  le  quar t ie r  e t  de  par t ic iper  à  sa  redynamisat ion .  

Les  données  réco l tées  s ’ inscr i vent  donc  dans  le  respect  de  ces  prescr i t s  e t
ont  pour  ob ject i f  d ’ ident i f ie r  les  act ions  et  non les  publ ics  au-de là  des
in format ions  repr i ses  c i -dessus .
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Financements issus du soutien de la Loterie
90.3%

Financements propres
9.7%

Réalisation activités culturelles
41.8%

Coordination et charges administratives
29.3% Acquisition Matériel sportif

28.9%

Type de financement Nombre

O
Financements issus du soutien

de la Loterie nationale
20.000,00 €

Financiements tiers 0,00 €

Financements propres 2.143,12 €
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Type de
dépenses

Montant

O
Acquisition

Matériel sportif
6.397,03 €

Réalisation
activités

culturelles
9.253,23 €

Coordination et
charges

administratives
6.493,16 €
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I I .  D O N N É E S  R E L A T I V E S  A U  B U D G E T  E T  À  L A
G E S T I O N  D E S  A C T I V I T É S

En pré lude de  la  présentat ion  succ incte  des  d i f fé rents  re levés  budgéta i res
et  des  act i v i tés ,  i l  es t  important  de  not i f ie r  qu ’une  rééva luat ion  du budget
prév i s ionnel  a  dû  êt re  ent repr i se  étant  donné que ce  dern ier  se  por ta i t  sur
un montant  poss ib le  de  f inancement  (25 .000€)  qu i  n ’a  pas  été  perçu
ent iè rement  pu isqu ’un  budget  de  20 .000€ nous  a  été  accordé .  
A f in  de  permett re  de  mainten i r  le  cadre  qua l i ta t i f  du  pro jet ,  nous  n ’avons
pas  s implement  réa l i sé  une  règ le  de  t ro i s  e t  d iminuer  de  20% l ’ensemble
des  act i v i tés  prévues .  Nous  avons  souhai té  garant i r  la  qua l i té  et  la
quant i té  dans  l ’ ensemble  de  nos  act ions  et  pour  ce  fa i re ,  une  par t ie  de
f inancements  propres  a  été  tout  de  même réa l i sé .  



S A R A H  D U S M È G E S L A U R A
T I M O N I E R

G U I L L A U M E  S E V R A N T
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Type
d’activités

Nombre

O
Services RQ

ayant participé
au projet

37

Services RQ qui
étaient

désireux d’y
participer

16

Services RQ
non exprimés

18

Services RQ ayant participé au projet
52.1%

Services RQ non exprimés
25.4%

Service RQ qui étaient désireux d'y participer
22.5%

En complément  du graphique repr i s  c i -dessus ,  pour  les  serv ices  RQ qui
éta ient  dés i reux  d ’y  par t ic iper  notamment .  La  s t ructure  en  appel  à  pro jet
avec  une  s t ructure  à  laquel le  cor respondre  et  un  mécanisme de
remboursement  éventue l lement  ta rd i f  a  malheureusement  empêché un
ensemble  de  serv ices  de  pouvo i r  re jo indre  le  pro jet .  Complémenta i rement  à
ce la ,  le  f inancement  a l loué  ne  permetta i t  pas  de  qua l i f ie r  l ’ ensemble  des
act ions  de  la  même façon s i  un  p lus  grand nombre  de  serv ices  y  ava i t
par t ic ipé .

LISTE DES RÉGIES (Regroupant  parfo is  p lus ieurs  serv ices)  AYANT
PARTICIPE AU PROJET (par  ordre  a lphabét ique)  EN TANT QUE PORTEUSE
D’UNE ACTIVITÉ :   

Régie  des  Quart ie rs  d ’Amay  
Régie  des  Quart ie rs  de  Châte let
Régie  des  Quart ie rs  de  Comines-Warneton
Régie  des  Quart ie rs  de  Dison 
Régie  des  Quart ie rs  de  Gembloux-Sombref fe
Régie  des  Quart ie rs  de  Hers ta l
Régie  des  Quart ie rs  d ’ Insersambre  
Régie  des  Quart ie rs  de  L iège
Régie  des  Quart ie rs  de  Marche-en-Famenne
Régie  des  Quart ie rs  de  Mons-Framer ies -Col fonta ine
Régie  des  Quart ie rs  de  Mouscron
Régie  des  Quart ie rs  de  Namur
Régie  des  Quart ie rs  de  Sambrev i l le
Régie  des  Quart ie rs  de  Va l -de-Sambre
Régie  des  Quart ie rs  de  Verv ie rs
Régie  des  Quart ie rs  de  V ie l sam

Toutes  les  Régies  des  Quart ie rs  ont  par t ic ipé  au  pro jet  en  tant  que
bénéf ic ia i res ,  notamment  des  ate l ie rs  ou  de  v i s i tes  cu l ture l les .
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